
 
Pourquoi élever des lapins ? Par Gérard .Michaud 

 

  Le lapin domestique est un animal d’élevage par excellence, un mammifère prolifique, à croissance 
rapide, que l’on élève généralement pour sa chair. L'élevage du lapin  s'appelle la cuniculiculture.   
 

 L'élevage du lapin ou la cuniculiculture se justifie pour deux raisons essentielles : 
  
 L'une économique, car il peut être source de nourriture ou/et de revenus. 
  

L'autre socio-culturelle, 
 
Il y a  donc plusieurs manières de s’intéresser  à l’élevage des lapins, on peut pratiquer l’élevage sous 

l’aspect :  
 
° D’une activité professionnelle et commerciale uniquement comme source de revenu  par la 

production de viande ou de celle de la fourrure (Angora).  
 

° Soit sous l’aspect fermier ou familial comme source d’économie en produisant des lapins dodus pour 
la cuisine, mais pour cela il n’est pas nécessaire d’élever des lapins de race. 

 

° Soit encore sous la forme d’un loisir culturel, pour obtenir des sujets remarquables, des sujets de 
race et de concours, dans ce cas l’élevage n’est pas  source de revenus tout au plus il peut fournir à l’éleveur 
des animaux pour sa propre consommation.  
 

Maintenant, il faut savoir que l’élevage du lapin, comme toutes les espèces d’animaux domestiques 
est un travail de petite zootechnie, à l'image de celui des gros animaux domestiques. Il soulève les mêmes 
problèmes, qui peuvent  être plus facilement résolus, touchant la reproduction, la sélection, la consanguinité. 
On y retrouve également dans la conduite de l’élevage l'importance primordiale de l'hygiène, de la prophylaxie 
pour lutter contre les maladies microbiennes et plus particulièrement parasitaires. 

 
L’élevage du lapin, quel que soit son importance et sa destination, nécessite une technique d’élevage 

qu’il n’est pas permis de contester. Il exige un apprentissage, des connaissances, de la disponibilité et le 
respect d’un minimum de règles de zootechnique. C’est une activité qui demande d’être pratiquée avec 
beaucoup de soin, de détermination et d'esprit de suite. 

 

L’élevage loisir centre d’intérêt culturel 
 
A côté du goût que l'on ressent pour élever des lapins de race  et de l'intérêt que peut susciter cette 

activité, l’élevage loisir et culturel constitue pour l’amateur, une expérience enrichissante. 

 Il peut être un dérivatif aux occupations quotidiennes, un moyen éducatif et d’évasion et représenter 

une distraction agréable avec les expositions et les concours d’élevage. Il n’est pas de satisfaction plus 

grande  que celle d'obtenir de ses propres analyses et déductions, un sujet reconnu de race, le plaisir que l’on 

éprouve est décuplé si l’on est le lauréat d'un concours. 

Dès que l’élevage loisir du lapin de race est bien pratiqué, que les reproducteurs sont de qualité, que 
les animaux sont suivis, il est alors possible d’envisager de petits gains par la vente d’animaux sélectionnés 
auprès des éleveurs amateurs. La pratique de l’élevage loisir et culturel du lapin est considéré aujourd’hui des 
plus utiles puisque on l’utilise de cette manière pour assurer la promotion, la sauvegarde et la conservation 
des races de cuniculiculture.  

 
Mais attention ! Ces applications réalisées  suffisent-elles pour entreprendre et réussir en élevage ? 

Non 



Car à côté de l’envie, il faut aimer les animaux et posséder des qualités personnelles indispensables 
sans perdre de vue que les lapins sont des créatures vivantes. Beaucoup de personnes élèvent des lapins 
sans posséder d’autres aptitudes que celles nécessaires pour  le nourrissage des animaux. 

 
Pour assurer la bonne marche de son élevage, l’éleveur  doit posséder de réelles qualités : Il doit être 

calme, pondéré, attentionné, réfléchi, c’est ce qui lui permet d'observer et de comprendre pour effectuer un 
certain nombre d’interventions.  L’observation est, en effet, une des qualités les plus indispensables en 
élevage; sans elle il est en effet impossible d'orienter les actes d'aujourd'hui selon les enseignements de ceux 
d’hier. Il faut aussi à l'éleveur du courage, de la confiance, de la patience et de la ténacité. Toutes ces qualités 
sont indispensables pour réussir et si vous ne les possédez pas, inutile de vous lancer dans l’élevage 
dynamique du lapin.  
 

Conseils pour le  début.  

Le plus souvent en devient propriétaire d’un lapin par hasard ou par plaisir lors d’une exposition 

d’aviculture et un beau jour, soit pour expérience ou curiosité, on pense le faire reproduire. 

 On est rempli de bonnes intentions, on dépense beaucoup d'argent pour acquérir des sujets pour la 

reproduction. Et voilà l’élevage qui débute. Malheureusement après trois ou quatre « expériences » de 

reproduction on n’est guère plus avancé qu'au début. Le hasard a pu donner un bon sujet dans le nombre de 

produits, mais tout le reste est médiocre.   

Le défaut de beaucoup de débutants est de se laisser aller à des projets de pure imagination et de 

vouloir immédiatement avoir des résultats. Tout au contraire, le début doit être discret, et ce n'est qu'au fur et 

à mesure des résultats que les intentions et les projets doivent se préciser en restant toujours sur le terrain 

solide de la réalité.  

Comment bien débuter ? 

Pour débuter un élevage de loisir il est d’abord nécessaire de faire le choix d’une race que l’on se 
propose d’élever et de reproduire comme animal de race. Pour bien choisir, il faut connaître les races, ce qui 
s’acquiert :  

 
1) par l’étude des standards 
2) par la comparaison des sujets figurant dans les expositions concours 
3) par la visite d’un élevage reconnu de la race choisie 
4) par l’appui des expériences d’autrui 

 
Puis il est nécessaire, pour débuter, d’avoir de bons reproducteurs. Bien entendu, il faut s’assurer que 

les sujets n’aient aucun défaut ou tare et qu’ils possèdent toutes les qualités qui constituent des animaux de 
premier ordre, qualités qu’ils devraient transmettre à leur descendants qui deviendront eux-mêmes les futurs 
reproducteurs. Pour vous procurez vos 1er reproducteurs adressez-vous de préférence aux éleveurs le plus 
souvent récompensés dans les expositions et à ceux qui ont obtenu le titre d’élevage classé de la course aux 
points. 

 Prendre pour fonder son élevage des animaux quelconques, achetés au hasard chez un marchand, 
c’est prendre le risque d’acquérir des reproducteurs défectueux. 

 
 Retenez qu’avec des reproducteurs de choix, une race non seulement peut conserver ses qualités 

mais peu les développer en y consacrant beaucoup de temps et de soins avec une méthode de sélection, 
tandis qu’un mauvais choix conduit fatalement au découragement. 

 
Les interventions et le savoir-faire de l’éleveur pour assurer la conduite de son élevage feront l’objet 

d’une prochaine lettre du lapinophile.  
 
Lapinophile « Celui qui aime le lapin pour la beauté de son phénotype ».  


